
MÉLANGES RELIGI1ýUX, SCIENTIFIQUES, POLITIQUES ET IITTÉRAIRES.

lui-ci se rendit à 'hnspice,où la communauté presque tout entière vint l'ins- A VENDRE.

taller dans une petite couchette garnie de draps bien blancs. Chacun le A u Bureau des Ifélange8, et chez MM. les libraires de la ville, le CAr
comblait d'oreillers, de sirops. Le petit prêtre ne savait comment les re- LENDRIER ECCLÉSIASTIQUE ET CIVIL pour l'année Bissex4
mercier.

Le surlendemain, les cinq à six cents élèves qni suivaient chaque jour la

leçon du maître étaient à peine rissenbtée, que Dupuytren arriva. Il :e A V S P U B L I C .
dirigea vers le lit du prêtre, suivi de cet imposant cortége, et l'opération UN MAITRE D'ECBOLE CATHOLQUE, c pable d'enseigner
commença. ElUe dura vingt ciq ninutes. -L'abbé ne fionça ias le sour- gramm AIRçaiseetA rg'Aisetcourbgemen iS.R;xl

il. Seulement, quand les poitrines qui l'entouraient se dégagéreia-t toute's greammadresança' curdet.A''e P BD ST PrR.
ensemble, haletantes d'attention et de cruinte, et que Dupîtytreut lui dit :cil Iadressant au curé du P. BEDARD, PrR.

" C'est fini," l'abbé était un peu pâle. St. Béiii, 18 léccml>re 1843.

Dupuytren le pansa lui-même.-Je crois <lue tout ira bien, lui dit-il ami-
calement ; avez-vous beaucoup souTffert ?-J'ai tâché de penser à Outre HIS TOIR E DUU C A NN A D A
chose, répondlit-il.---rt il ,'t'ss,tii)i...Dtiptoyireui l'cxarîinFa un in4.ant dans LE$ SOUSCRIPTEURS POUR ]LIIISTOIrýE DU CANAD.A, qui désireraient
chosn , rofondt-il.,Et il fit'aissupir...Deps y enx eainda uitnt daur avoir le Vol. er.avant que le Soussigné puisse passer à la campagne, le trou,

leurs trin e de fer, et la visite continua. Le brêtre élait lau&vet veront à sa demeure, coin des rues Crnig et Radu gonde, Marché tuit Fin, ou

Chaque matin, orte Dupcytrentarrivait, partne étrange infractionsv à la Librairie de E. R. Fabr.' Eer., rue St. Vincent, ou le livre sera au-si 4

ses habitudes,il passajt les premtiers fite, et cammeniçait lai .isite par son yenidr., M. BIBAUD.
malade favori. -Plus tard, lrsqee lui-ci cmmerça à se lever et à po-d N. B.-Les peronnes à qti il a été envoyé, o m lissé de exemplaires

voir faire quelques ipas, Dupuaytree, la clinique achevée, allait à lti, prenait nd proipectus, et qui e'o1t pas encore envoyé les Moms des ouscripteur

son bras sots le >ien, et, harmoiat son pas avec cl.i du convalescent, fai-sotpées
sait avec lui un tour de salle. rï

Pour qui connaissait l'insouciante du eté avec laquelle Dupuytreni traitait P E D fi

abituellement ses ales, e angeme SI QULQU'UN a trouvé le er. voume du GÉNIE DU C ISTIA IS
Lorsque l'abbé fut en état (le sip1prter le voyage, il prit conge desm PAR CHATEAUBRIAND, il et pri de le reinettre à l'Évêché de Mone

et du docteur et alla r-trouver ses paroissiens.
Quelques mois après Dtpuytrei, en arrivn bi hliet.-i.Dieu. vil ,'avan- tréal.

cor vers lui l'abbé qui l'attendait dats la stlle Saint-A grnés. I bé pOr-_

tait toujoure son petit ostume noir, lmais il était plein de pCetIiere, et ses
souliers à boucles était-nt tout blancs : tn '. dit qu'il veit de faire un 1 l E LI E U I.

long chemin à p d.lt pottatit aiu ibra, an giand pnitier (d'o! ier,hieni itaclhé avec, LES SOUSSIGNÉS informent très-respectueusement leurs nmis et l
des ficelles, et d'où s'echpaîlient des br.n d(le paaile. Dtiiitacn lui fit le public en général qu'ils vienuent d'ouvrir UNE BOUTIQUE DE RELIEUR,
,meilleur accueil, et, apésé:e naiure qie P'oîéraiiin 'vat eu aucune dans la rue Ste. Thér ê;e, vis-à-vis les 'impl iicries de M M. J. STARKE e

suite fâcheuse, il lui dmainda ce cil venait faire à Pari'. Cie. et de LOriS PEnRAULT.- Les ouvrages de toutes espèces appartenan
-M. le doeleur, répondit le tétre, c'lat nujnud'hui 1'niversaire di à leur bîranche eront exécutés avec célératé et dans les derniers goûts au*

jour où vous m'avez oaéré ; j- n'ni pas voulu haisser passer le 6 irai sans prix les plus réduits.

venir vous voir, et j'ai eu l'idée de nous i p ruer tn pett caden1. J'ai mis CHAPELEAU ET LAMOTH E.
dans mon panier deux beaux pmlets d-e ioinpouiller es des poires de mon Montréal, 10 novembre 1S43.
jardin,commie vous n'en m1ang-'z guère à Paris.ll faut que vous me promettiez .- -0
mais là, hierrsfr, de gouter i peu à tout r.ela i! EN VENTE A CE BUREAU,

Dupuylren im serr:. a tTerteuseme:,t la main. il vou!nt engager l lion P E T I T M A N U E
vieilard 'a diner uaer lui ; i..bonis hn-etiefsi, bienl qu'avec peine. Ses DE

instili étaient comYptél. e itl li taillait retolwerr nFi0t G... E-1 IR 7 E 4 z

Deux anné.ýes en.core, a.i 6 mai, Dipiytren vit arriver le petit prêtre Du Très-Saint et Immacuile

avec son inévitab'e panier et !es inévitables poule.ts. Le docteur recevait C R U R D E M A R I E,
ces visuies Uve tarie ste 'éntitn. Etablie dans l'église cthédrale d/e Jlontréal, le 7février 1841.

Ce fut atp pque Dtipuyt tren r-sseniiil les preu.ières atteintes de la maladie QUATRIEME EDITION EN CANADA,
devant lagiq.l.l -s ,science devait réder. Il iartit -lour l'Italie, mais sans es-

poir d'étre uvé par ce voyage. lorpu 'il revin. en France, au mois de
mars 1834,s-o état sembdait cire amélioré; mais il se voyait mourir; il avait
comrîte ses inîstan. ..

Tout à coui, il appelle M..., son fils adoptif, qui veillait dans un cabinet
VOiS n.-M..., lui dit-il, écrivez

/ .M.... curé de l paroisse de , près xemcurs.
In M er abbé.le doicteur a besoin de vous à son tour. Venez vite

petti-êtr artriverez-v ous trop tard.
49 Votre ami, Duptiytren."

Le petit prêtr.·necourut aussitôt. Il res!n orgtemps enfermé avec Du-
puyîen. Qmtnd il sortit de la chambre duit moiurint, ses veux étaient hu-
mides et sa plîy.dnomae'iayonnait d'une douce exhlatior.

Le lentlemaint Dupaar tren, appelgit auprès de lui larchevêque de Paris.....

AVEC L'APPROBATION DE MGR. DE MONTRÉAL.

PETIT Amram DE GECGnArar, D'HISTOIfL DU CANADA
suivi Je quelques No-i oNs GRA3MATIcAl.ES 7o7r faciliter aT enfans P'é
lude Je la langue anglaise at l'usage des écoles uItî diocèse. 1ère. édition.
Prix: 15 sls.

RÉGLEMEENT DE LA CONGRÉGATION DES FILLES.
£TAUIE DANj PLUSIEURS PAROISSES DE CE DIOCÈSE.

UNE FEUILLE contenant l't'noné dles obîlintionr, Irs indulgence6 et de
priviléges attachés à la CONFR£RIE DU SCAPULAIRE, suiviedg
Billet d'Admission.

RECUEIL DE LITANIES

C'étit février 1895. Duputren venait de mourir. A LJUSAGE DES SŒURS DE CHARITE.
Le Q cnterrement, 1 pettprétro suivit le convoi en pleurant......

DES CARTES DE TFMPÉRANCES T.OTALE ET PARTIELLE
DECES. -- o--

E cette ville, lun d après trtoisjoturs de maladie, M. Thomas Cary CONDITION S DE CE JOU!RNAL.
re!ieur, agé de 45 ans. i ary était natif de Massachussett, et avait rési- LES MIANGES sepient -- deu-fs l -emaine, le Mardiet le Vendred-
dé à Qéliec près de M. Cary est mort catholique; ayant albjuré Le prix de labonnement, payabl d m. ed 'RE eATRES
lretrthinSs -ai lrir n1e 'tnalalinineipaall. ' arcetîeQATl lSiSpour

eriè ie. IPainnée, et CINQ PIASTIES par la ojst. On ui içtit oint d'abonnenent
A Dr mandvill, town' ip de PEst, te 30 du mois dernier, l'honorable pour moins de six mois. Les abenriés 1a vedelnt esser de sousçrire su

Frederick Georgc lerint major général, K. B. tt C. B. agé de 58 nns. I Journal,doiven t e donner avis un mits ava m -es rrion de leur abonne ¢et

était ratir de l'Isle de Jer.y, et il habitait le Canada depuis plus doc 40 ans. ON; s'abonne ait Bureau du Jo- rial, rue St. Penis, à Montréal, et chas
Il p-it du service en 180I comme -Enseigne dans le 49e. régiment; il fut M . FABRE et LEPROHoN, hhraares de cette ville.
f-it major des Vcl.igeursCaadiens en juin 1813, et -lieutenant-colonel en Prix ds annonces.-Six lignes et a-dessous, lre.insertion, 29. 6d.
octobretlela mêrp 3 année ppr sir eorge Préfosi, chevalierdu Baines1S22, Chaquie insertion subspeiînte,

et major général en 1841 àh naissance du Prince de Galles. M. Heriot Dix lignes et aut-dessous, Ire. in-catic. 3. 4d.

ut repréèseuap-e Comiie Druirnmoridville durant plusieurs sessions du par- Chaque inîsprtion suibséqu , 10
ement'eift fait conseiller exécutif, puis aide-de-camp provincial, etc. Au-dessus de dix lgnes, Ire. in: rto1 -r ue,

- Chaque insettion subséquen .Ide
-DUS.
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